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DENONCIATION DE L’ACAT-BURUNDI POUR LA PRATIQUE DE LA COLLECTE DES FONDS 
EXORBITANTS DANS LA PRISON DE MPIMBA 

La Prison centrale de Bujumbura connue sous le nom de « MPIMBA » avait une population 
carcérale de 5035 prisonniers dont 3430 prévenus et 1605 condamnés dont 309 femmes et 4726 
Hommes au 30 novembre 2023 pour une capacité d’accueil de 800 détenus.  

Les dortoirs de la prison sont répartis en onze quartiers à savoir : 

1. Quartier Infirmerie A, 
2. Quartier mineur adulte, 
3. Quartier isolément ou cellule A, 
4. Quartier transit, 
5. Quartier prévenu, 
6. Quartier correction, 
7. Quartier contraint communément appelé (KWIKORI), 
8. Quartier mineur enfant appelé (SAFISHA), 
9. Quartier cellule B, 
10. Quartier Terrain – Bwagiriza, 
11. Quartier femmes. 

Les informations explicatives pour chaque type de cellule seront fournies en bas. 

En effet, chaque quartier a un responsable de la cellule appelé « capita général » et son adjoint. 
Au niveau de toute la prison, il y a un capita principal, un chargé du social et un chargé de la 
sécurité. Tous ces représentants sont des prisonniers. Ils sont nommés ou désignés par la 
direction de la prison selon son bon vouloir alors qu’ils devraient être élus par leurs pairs. 

L’une des principales tâches qu’ils font est la collecte de l’argent par force à l’endroit des 
prisonniers nouvellement admis dans la prison appelés " IBIBAMBA" en kirundi » pour que ces 
prisonniers trouvent une cellule où dormir au sein de la prison.  

Le montant exorbitant exigé à chaque prisonnier nouvellement admis, prouve à suffisance qu’il 
s’agit d’un vol organisé qui est pratiqué dans la prison. Les responsables de cet établissement 
pénitentiaire connaissent ce phénomène mais laissent faire ces représentants des détenus, des 
détenus dénoncent que les responsables de la prison seraient complices avec les "capitas” pour 
profiter à leur tour de cette collecte de fonds.   
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En général, l’hébergement des détenus relève de la responsabilité de l’Etat, les personnes 
privées de liberté n’ont pas à payer pour pouvoir dormir dans les cellules qui sont initialement 
prévues pour cette cause, s’il y d’autres défis comme la surpopulation carcérale, des mesures 
de désengorgement doivent être prises par les autorités habilitées pour pallier à cela.  

A titre illustratif, ci-dessous un tableau qui détaille les sommes exigées aux nouveaux arrivants 
pour avoir une place à coucher dans la prison de MPIMBA.   

Numéro 
d’ordre 

Quartiers/cellules Montant en Francs 
Burundais (FBU) 

Observations 

1. Cellule Infirmerie A 500.000 Fbu C’est un quartier considéré 
comme étant réservé aux 
prisonniers évolués (VIP) 

2. Cellule Mineur adulte - 300.000 Fbu par 
personne, soit 
600.000 Fbu par 
chambre de 2 
personnes. 

- 200.000 Fbu par 
personne au corridor 
et dans les salles 
communes.  

Il est placé en seconde 
position en termes de 
considération qui tient 
compte de l’espace et de la 
propreté. On y trouve 2 
personnes par chambre.  
 
Le corridor est aussi facturé 
pour ceux qui n’ont pas 
obtenu des chambres.  

3. Cellule Isolement ou 
cellule A 

- 300.000 Fbu Idem que mineur adulte. 

4. Cellule Transit  - 200.000 Fbu par 
personne,   

- 80.000 Fbu à 100.000 
Fbu pour les corridors 
(kirongozi). 

Les chambres sont 
appelées "douches" et 
chaque "douche" abrite 12 
prisonniers.  
On y trouve également des 
salles communes. Les prix 
sont variés et compris entre 
80.000 Fbu et 100.000 Fbu. 

5. Cellule Prévenus Idem que le quartier transit. Il est dans la même localité 
que le quartier transit et 
obéit aux mêmes 
conditions.  

6. Cellule Contraint 
(kwikori) 

- 300.000 Fbu /chacun 
et par chambre,  

  La chambre est occupée 
par 2 prisonniers si une 
personne veut l’occuper 
seule, elle paie 600.000Fbu. 
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- 70.000 Fbu/prisonnier 
dans les corridors 
(kirongozi). 

7. Cellule Mineur enfant 
(SAFISHA) 

- 100.000Fbu/personne 
pour la petite salle, 

- 60.000Fbu/personne 
dans la grande salle.  

La petite salle est occupée 
par plus de 40 personnes 
tandis que la grande salle 
héberge plus de 100 
personnes. 

8. Cellule Correction - 300.000Fbu/ 
personne pour une 
chambre de 2 
prisonniers, 

- 70.000 Fbu/personne 
au corridor.  

Une personne peut occuper 
une chambre seule à 
condition de payer 
600.000Fbu. 

9. Cellule B 80.000 Fbu par personne C’est une salle commune.  
10. Cellule Terrain 

Bwagiriza 
- 30.000 Fbu dans les 

hangars, 
- 5.000 Fbu hors 

hangars. 

Les hangars ont été érigés 
par le CICR pour venir en 
aide aux prisonniers les plus 
démunis.  
Même ceux qui dorment à la 
belle étoile doivent payer ! 

11. Cellule Femmes - 50.000 Fbu pour les 
places de premier 
niveau, 

- 30.000 Fbu au 
deuxième niveau, 

- 15.000 Fbu pour le 
troisième niveau, 

- 20.000 Fbu par 
personne dans les 
petites salles et le 
corridor. 

Pour ce quartier, il y a une 
seule chambre où on y 
trouve des lits superposés, 
 
Pour les petites salles et 
corridor, le coût est 
forfaitaire. 

 

Soulignons que cette somme exorbitante exigée aux prisonniers aggrave le degré de vulnérabilité 
des détenus et de leurs familles. Certains sont obligés de vendre leurs lopins de terre pour 
pouvoir trouver un endroit où ils peuvent coucher. Celui qui ne s’acquitte pas de ce montant est 
mis dehors ou dans un autre quartier qui exige moins. C’est ce qu’on appelle « GUTIMBURURA » 
dans le jargon de la prison. Ces détenus vivent dans de très mauvaises conditions liées à 
l’insalubrité et au surnombre.  
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La gestion de cette somme récoltée reste obscure et confuse. Les" capitas" ne rendent pas 
compte aux prisonniers alors qu’ils font cette collecte officiellement pour avoir des moyens de 
subvenir aux besoins des prisonniers en ce qui concerne la propreté ou le paiement de 
l’abonnement aux différentes chaines de la télévision. Ce qui est évident est que l’argent collecté 
dépasse largement le motif pour lequel il est collecté.  

Il est à faire remarquer que les autorités de la prison restent insensibles face aux cris des 
prisonniers qui dénoncent toujours la collecte de cette somme exorbitante. Plus d’un se 
demande pourquoi l’installation des prisonniers dans les cellules est confiée à des prisonniers 
alors qu’il y a un service social qui normalement devrait s’en charger.   

Cette pratique laisse les différentes familles des prisonniers dans la misère totale au moment où 
un poignet de prisonniers et les autorités pénitentiaires s’enrichissent illicitement.  

De ce qui précède : 

o ACAT-Burundi interpelle les responsables de l’administration pénitentiaire à prendre des 
mesures qui s’imposent en vue de mettre fin à cette pratique et de mener des enquêtes 
appropriées pour que les responsables qui seraient impliqués dans cette pratique soient 
mis devant leurs responsabilités, 

o De veiller à ce que le service social de la prison de Mpimba reprenne ses responsabilités 
de contrôle des cellules des détenus et que ce soit fait conformément à la loi portant 
régime pénitentiaire, 

o ACAT-Burundi demande aux responsables de la prison de Mpimba que les représentants 
des prisonniers soient élus par leurs pairs selon le mérite et la confiance réciproque. 
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